
düSSü ^UkyHiaMâ&ikUBbdauaMtt 

LILLE 
LE MiNQUE DE WAGONS 
Répondant muz prenantes reclamation* 

de 1« ühainbre de Go m me roe de Lille, M. 
Sarueux. ingôuieur eu chef du oneraiti de 
far du Nord, (ait valoir 1M fSxifao* sui- 
vantes : 

Il existe, dit-il. dann 
ieux mondes ia*u,e, 
elle est tellement ta) 

» l'Europe, dan« les 
deux mondes iôeu.e,  uae criée   de material 

certaine pava 
que i eocumbremeat s'y joint 4 la rareté du 
matériel. 

ttur tareeeaaSattordaaTaeaanaaoaimenrlM 
■atlii|iéee qua nana anon* faitesan 190a et an 
rnSdepreaaa «Me wmavaaéanf at 4U tonnée 
aoaiTalantà pies da 8*su unitaa de wasjons da 
i(j tooaee. eoennrnndee qui ont été crtttqoéee et 
jugées excessives l'année dernière encore, 
î:race aux mesuras de toutes sortes qua nous 
nrieas prisas poor accélérer l'evotaüun da ma- 
tériel, nous pouvions espérer que l'année )yu6 
sa iiainil oosautai aaaaa Wuu, ou vous saves 
que. saaf les tstonnements inhérents ans 
débuts de changements de service, nous avons 
largement donne satisfaction aux besoins ; 
nous étions arrivée à donner eux houillères 
jnaqa'à «.«00 wagens par Jour. 

La loi snr ta repas nsMoaMdaira est ▼anus 
eaux tenant détruire ana partie da ess ereeau- 
uoas par une acMon direct« « indirect« que 
nous avions prévue et indiquée A l'Administra- 
tloa supérieure quand a avait été) question dé 
fermer les gares ■ le dimanche, résultat auquel 
s abouti ta vote de ta loi qui a eu pour tout lé 
monda, ja pats la aire,   un oareotera absolu* 

Directement, l'effet de cette loi est que les 
.iaéuslrasta al Isa eeuimercants do-la région du 
Kord qui. l'année dernière, msssutantwnnaiant 
dans les gares st surtout sur les embrnaehe- 
msnta partlcutiers, le dimanche, un tonnage 
•total rasréaenUat une fraction très Importants 
du tonnage dss jsurs ouvrables, ne font estie 
année rian oa é pan près plus rien. L'effet i ni- 
landtat est la parla abaque dimannba da plu* 
stenrs nulbars de journées da wagans que 
noos as perdions pas l'année dernière. 

IridirecVament, an réduisant le rendement 
total de la main-^Taravre disponible dans la re- 
KK>n du Navel, mesuré sur une période de sept 
jours, la loi a produit l'équivalent d'une rare- 
tttettos, da astta mala »esuera. 

li an résulte une. partout sur le réseau--nous 
' îa dai^aart daadestiaataàres leesdns 

5 leurs weajonèdane les dôlàuréale* 
mannaas; pastanfla pofalto-se met eenribl«- 
ment plus en retard «rue Tannée dernière, tant- 
dans les ooura de déuord que sur les embran- 
Thements particuliers. 

U faut également compter parmi les effets 
■nétreets le ralentissement considérable que 
subissant nos wagons dans leur évolution snr 
Isa ni «jeux votsTas dn nôtre la gène des in- 
dustriels y est la massa qua cuss nous at sa 
traduit, oanme eues nous, par un ralenüssa 
mant très important dans l'évolution das wa 
gone. 

nos« constatons, d'après nos statistiques, on 
allongement d'un roar et demi en moyénnasur 
Mt Sat at aTabsaace de ewe wagons teile qu'elle 
était pendant la premier sameatre, e'asta-dire 
déj* trop loagua d'an jour, comme étant celle 
a UM uênod« non ialaastva ou l'on fait mains 
d'effort ponr faire Saoluar la materiel pins ra- 
pidement. Tout cala équivaut, nous an avons 
tait lé compta, t. une amputation de 8.QUQ à 
7.0SS wagons, soft un dixième de natre effectif. 

Au reproche do na pas user da lepossi 
butta^'accelérer les transports et de dimi- 
•raan, par la induction des délais 4« lunai- 
son«, i'anoorahremeat des wagons et des 
quan, la Compagnie oppose rattltude du 
■ensila qui vient annuler ses efforts au Heu 
da les seconder. La lattre «a tarmine par 

Je viens de faire une Jonguetournée dans les 
■aras de vatre région, a Saint Sauveur, notain- 
Moi* «Vexje>4 La Madeleine, eto...atqn'ai-je 
TD T J'ai va a loaaass saœcuae dés eusccan ' ' 

pans oonsnteraDies. garner normalement cnas 

Jas S teures; j'ai vu ces embrananés gaebar 
aS-ae aiaiirnaamoati 
kassenasada wagons 
w û^x-îoscaes. uuur 
so, ealSSt'oTl, 
i àajv. la poaiibilii 
wanfiu vide, 

■aebar 
 ita muuiee daa centaine* 

oa wafoas ajai tatariei resreeeaie 
~~ l'éadueln* al la com- 

.récrton et pour la obo- 
ubiUto de fourni- des oen- 

»waaeu vidée awinilaiaximaiiaa. J'ai 
i oaaauapaaaloD à pan prea oompiataja dirai 

j loidu iaJuulaEuaa. beneUcient da draft Sw 
faeUiNs rato essaim pour totwir coaliaaa>tce» 
oparatioavla dtmaso&a «oamw la» aolraajou» 
aicf i doaaer la raaoi hebdomadal« par TOIO 
m waaiaaaa. nma>»» aaraaampla le. usinas 
jA-c*** àsa aoaraprlaaa de decbargemeat dans 
•aa garée et de eaailaanage. 

J'ai au l'inapauaaaajoa doe camiooneura a en 
aeaar iae ilaBiaaiiillUiii dont l'eniaiema* leur 
ataitaonfl* par lae daatroataires. Partoat l'ai 
.■a»./al ledaaoir dale dira, derair lmpariaax 
Mai» m aamaa ootlaborataora et aia-âvU de 
la aarité, la-chamin de fer ayant Mit tout ca qui 
'aaViadaill de.haU aaar (rSaiomea-détalle oorriaas 
A ntaora actuelle pour acoaMrar l'aaoAMIoa dea 

—, Dalla la pu M« aa prendra à eon alee, 
ana anaéaque les anaaaa pré- 
> la* délais da liMaaUoa daa wa- 

L'aflaire dcllintendaace 
OEUI ai8ïlT»T10»S 

<D»il» l'affaira vtoot d'entrer dans tue phase 
«■■■aOe. 

Bn Tartu d'un ordre du général comman- 
4aat le 1er corps, M. l'offlcer d'adnuoiatra 
Uoo QodMn a Mé an«t« a »on domicile. 

Le eergent rename Tstrelll, er) ver lu de 
la même décision a été aussi meercéré. 

llf suut u>ua daua soua 1 iticuipalitMi de 
faux en matière administrative. 

Data l'eotauraaT* du ooaMnandant an dé 
clare au'il n'a abaolMment rien ft ne repro- 
ataar. i/aillaoa» lea faits remomeut a une 

année, et i Tenr-occaslon d>f ptmttiuu. 
15 Jour» d'arrêt ont été InfliR*« h cortalaa 
oapilaina« trésorier« da notre garnison. 

(Vraie Salut- larre «t (Eaare de 
las alaaaaaaiani. — uimanehe danuer a eu 
lieu notre prämiere »oirée de rassaUe, offerte 
par las jeunes iteasde l'Œuvre aux uiam- 
bres du Cercle et ans dUTérantas oeuvres de 
la paroisse, 4 l'occasion d» la Sainte-Cathe- 
rine. 

Le programme a «M lnlcmrété par MM. 
d. Doeawit, G. Dussauesoy, R. Denison, M. 
SayiDisn, Paul Carlier, qui, dans leurs dif- 
férentes romances, chansonnettes, monolo- 
gue », ont charme l'auditoire, qui ne leur a 
pas ménagé ses applaudissements. 

M Cacan, pianrjw, est sorti arec honneur' 
6e la lâche ingrate d*c«omp»arn»teor. 

*lous remercions partlonliéremant 
Denison, A.  Faillie, <+. Dussauesoy, M. 

Mat. Nous remercions 
R 
Savinipu, qui ont provoqué rhJiarité <ln 
blic dans les désopilantes uomédles « A Va- 
sil» de nuit », «Théodore cherche das allu- 
mait** » et a Le gttudarme est sans pitié s. 

Ce fut une bonne soirée dont nous remer- 
cions vivement les organisateurs et ceux 
qui ont bien voulu prêter leur concours. 

On nous prie d'annoncer que la Cercla 
St-Piarre et l'Oeuvre de la Jeuoease organi- 
sant, pour flu décembre, un* loirs* artisti- 
que. A l'étnde. Poussier de motte, piece 
nouvelle an tf actes, et i«J Plaideurs, co- 
médie en 3 acte* ds Jean Racine. 

Bus.qe.at «la Sevieat-Blol On SS rap- 
pelle la lr*s grand succès obtenu l'an der- 
nier par lo Bouquet de Saint-EIol organisé 
par la Fédération dea Syndicats Indépen- 
dants daoa la grande salle du Nouveau- 
Lille, 365, rue Léon-Gambette. 

SI on en juge p«r les premiers envois 
effectués, le bouquet de oeil« année dépas- 
sera en intérêt l'exposition de l'an dernier 

De» primes ou médailles d'une valeur de 
100 fr. seront affectés aux exposants des 
principaux objets qui peuvent être déposés 
dès a présent. 

Orel« dreunaitlqun Itllofàf. — Le 
dimanche 2 décembre, aura lieu, 4 7 heures, 
salle des fêtes, 11, parvis, St-Maurice, le 
fraud concert organisé 4 l'occasion de la St- 

loi. L'excellent Cercle dramatique lillois 
prêtant son concours y jouera : QartUciu 
j&e Phare, drame nouveau d'un poignant 
Intérêt, et Le-Otndorme est sans pitié, la 
charmante comédre dé Oonrtcline. 

Mlle Déplaneq, la cantatrice bien connue, 
ainai que M. Hermann, baryton, 1er prix de 
cliant et d'opéra comique, prêteront leur 
gracieux concours. M. Auverun, 1er prix de 
comédie 4 l'unanimité du Conservatoire de 
Lille s'y fera entendre dans ses répertoires 
variés. Pour cette soirée unique est assuré 
le concours du « Petit Bann s, dana son ré- 
pertoire idiot, et de Tata, le joyeux comique 
enfantin dans ses créations. M. Varet, dans 
ses chansons de marine viendra, avec un 
nouveau répertoire, remporter son succès 
habituel. Prix d'entrée, 25 centimes. On 
peut faire numéroter sas places, 11, parvis 
Bt-Maurle«, moyennant 10 oontimas eu 
supplément. 

as las.». ■ aie. — une baladeuse que M. 
Vanbelle, rue Ratisbonne, avait déposée rue 
des Stations, a plu 4 des individus qui l'ont 
enlevée tout simplement. 

Collision. — Vers 10 h. l;2 du malin, 
la voiture de M Buisine, boucher, rue 
Pierre-Legraud, tffi, a été accrochée par la 
voiture de M. Mullies, épicier, rue des 
Sarrasins, 10. 

Ij) jeune Buisine, 16 ans, projeté sur le 
sol, rest bleasé au genou droit. 

On ne reapeote rien t — Des cam- 
brioleurs se sont Introduits dans le domi- 
cile de M. Lemay, garde do nuit et ont 
dérobé du Hugo dans une armoire. Trois 
trousseaux de clefs ont aussi disparu. 

Uudôrea. l'nllnvatl — Vers midi et 
douii, le jeune Didier Petit, 3 ans, a été rea- 
verse rue Hassen* par un Macro conduit 
par le cocher Dominique. 

L'uufanta été relevé sans blessura. 
Pae Ine ■ntaxarn. — Dans la soirée 

d'hier, un groupa d'étudiant* qui sortaient 
d'un café, plaça Pbilippe-le-Bon, eat une 
discussion avec cinq jeunes gens qui pas- 
saient. 

Il y eut injure*, suivies bientôt d* quel- 
ques horion*. 

La puiiosi arriva, conduisit tout le monde 
4 la permanence où le commissaire dressa 
contravention aux uns et aux autres pour 
tapage et violanoea réciproque«. 

C'est devant le juge de paix que l'affaire 
■ara débrouillée. 

Singulier fen d'artiHee — Hier soir, 
vers 8 heures, une plaque de fonte qui rete- 
nait le trolley rue de Gaud s'est subitement 
détachée. 

Le fil tomba sur la toiture en zinc de la 
halle St-Martin. 

Ce fut un feu d'artifice tout 4 fait extraor- 
dinaire et merveilleux devant les témoins- 
La Compagnie, prévenu* de l'accident, 
coupa le courant et, pendant quarante mi- 
nutes, les cars K et S restèrent en panne. 

— D*SM«M Alexandre, obanffanr, *t Lé- 
preux Joséphine, journalière, place  vanhoe- 
nacfcer, » 

Demoeremaa Emile,  mouleur,  coor Sainte- 
Aune*. 10, M Delbraveile Câlina, canfectioq- 
oénss. rue Goaucourl-lMcourrèalle, 5- — Uont* 

rue d'Eeqaernies,  It,, et 
___ rue Brjaacourl-'lMcourrêelle, c 

Henri, téléaraptdal«,  rue d'B**» 
Uytteraaegbe Hanche, continueuse. rue d'Ar- Urtterfaaetf! 
cese, W. — __ 

Deseiedryl Zoé, place Déliot, 
« — Oanloa Haarl. emballeur, rue de Wazeio- 
maa, 10. et Poobon Tletorine. «atlslniere, me de 
Tournai, 01 Soanen   Arthur, jardinier, 

Borry  Leori, cbarcuUer. rne de Vsj- 
IL» 

d'Antln. 44. et Dhondt iiei mtaoc. 
-Waeti 

sera 
boulevard Victor-Ünä"ö~. lût — Wastyn Ed. 
journalier,  et  Delolan.iue  Angela, ■ 
rue Ju Hiuraeeu. sa. — Van'laratraetca 
Mo,  mouleur, rue des Postes, cour Mallet, et 
Poublon /. ié. flleuse. même adresse. 

Vandevoorde Alphonse, frappeur, rua 11a- 
ksnerses, il. at Terby Maria, tiambroehsuao, 
comr Onarin, S. — Légereau Paul. Ilceaci4 me 
-d* LanneyTsl. at DeSy Julia, saas proraalloo, 
a Saint Amend. — Carton AoRusto, ouvrier 
agricole, à I. iimi' • ' Flsermans Constance, 
flleuse a l.ilie. — postima Erneet, taiUeor. a 
Lens atrueau-hnmp Anselme, taillenseé T.rn -. 
— I'icaTOt Alphonse, coupeur a Lille, et Cour- 
bet alerta, couturière a Aimeauerea. — Duaarl 
Alfred, honilleur, et Mallier Marthe. Jnenin- 
liere a Auoiiy-I'iz f.a-Basséc. — Verlindo Albert, 
soldat au 1 ■« d'arUUeria à Douai, et Silhol Ma- 
ne, cuisinière a Aanleres.— Lecocq Louis, em- 
ploye au chemin de fer 4 Lille, et Leroy 
veierln* servante 4 Keuve-Eullse — Van Prael 
Victor, fondeur, et Montay Louise, ménagère, 
rue Pierre Legrand. MS. 
■fasset Maximlllen. pharmacien, r. des Pos- 

tes, 290. et Nonnaso* Martae, sans profession, 
Neuchatel-snr-Aisne. — Ménissiez J.-B.. em- 
ployé au oheraiaade far. Katran. et lllaeviat 
liabrielle, cuisinière, roc de la Halle. SI. — Ca. 
lonne Alphonse, chaudronnier, et Foyatd lia- 
brrelle. euiployoe, rue St-Nicol*s, 2è. — Lé >n 
Lambraeh, mouleur, rne Massillon. 9, et De- 
barge Angele, dévideuse, rue de Fontenoy. 39. 
— Morel <3ery. marefesuddes QuatreSaisnos.el 
Lerat Célina. peignense, cour Demooy. — Lan- 
«let Georges, employé, r. Malaroff. 10. et Jamn 
Marthe, couturière, rue de Bavai, 6*. — Theber 
Jules, maffssialer.et Druynooglie OabriaUe.dé- 
videase. boulevard Montebello. le. — Deiobelle 
Emile, sans profession, et Piat Zalie.ménagère, 
cité Philanturopiqae . 190. — Bonduelle Louis, 
sergent 4 la Iro section d'intlraiiers 4 Ullo, et 
François Marie, aans profession. Cambrai. 

OYSOIAU*. — Aciident. — Samedi 
après-midi les chevaux attelés 4 la voiture 
d'un marchand de bois de Marchiennee, 
ayant été effraye* par une automobile, 
s emballèrent. 

Un courageux citoyen, M. Deffontalne, 
sauta 4 ia tôte des animaux, dont l'un vint 
s'abattre sur le mur de l'estaminet de a La 
Pyramide ». M. De.'ijniaine eut la main 
serieussmuut endommagée. Une enquête 
est ouverte. 

Quel que sott l'achat que vous ayes a 
faire, consultez notre 4* page, vous y 
trouverez l'adresse dune bonne maison, 
où vous aurez dans d'excellentes coû- 
tions a» que vous cherchez. 
m*    tu   i   i    ijim i   i m,    ,,»»   iiTsyaaTraaaasaae 

Eot-UUIl aie Mlle 

*CH0C0LAT THOMAS6 'iSSIST 
du 10 noTSSflbrs 

Publication» <U mariages. — Lagrant) Ar 
tiiiir, couleur, rue Dutiem, lXt, et Csstolln W«r- 
ttie, couturière, rue ftaorae, 70.— Hel f^eorgfiM. 
iisrineur, st CoaliSK Vkrtorts, m«nas;ere. oité 
Bruoswvuk, 4. — Vsnroelen lierre, juarnsher, 
ru« St-Niau.se, 31. st 0«ié Kagéoie. couturiers. 
cour du l.ra-îon d'or, M.«- Hooard Kmile. toin- 
lurler. et Tint» lionorine. mènapèro. rue d'aVr- 
r.i.H. *M. — Gliesquiéra AcliHla. électricien, ot 
Guillnme Autjustme, ménagers, rue des Arts, 

ROUBAIX 
CHOSES ET AUTRES 
Les Rou bat siens ont eu, bier.ua véritcbla 

mofueiii du slupeurm, lisant loursjouroaux. 
Qu'oat-ils dono lu? Je »ous le donna «.'.■ 
mille. 

Ëb bien I ils ont lu au», au tribunal do 
Lille, des juges très sérieux avaient däoide 
3ue tous, petit, grand, vieux, juune, DOUA 

avions connaîtra nos comintssaiirs. 
Vous nelescoonatssrz pas? Prenez garde, 

car si nn jour vous avez quelque nfT-t'r•* 
avec l'un de ces massicura.vous seres jugés 
et condamné's cou*roe ayaot insulté un ma- 
gistrat. 

Oa ne croira pas quo le eomraiisajre n'est 
point l'un d'i vos amis, voir« marne votre 
cousin, et comme A H. Glorieux, dame Jus- 
tice vous octroiera une condamnation. 

Avouez que c'est rotde : quinze jours de 
prison (avec sursis heureusement) pour 
avoir crté « A bas les voleurs I » devant un 
Monsieur qui ne porta point lus insignes de 
sa charge! Mais c'était le commissaire, et 
on doit le connaître. 

Qui donc donnera aux Roubafsiens lo 
moyen de faire connaissance avec ces Mes- 
sieurs de la polios T 

A quand le transparent avec leurs aima- 
bles et souriantes photographies f 

Ce jour-la il faudra que uous allions tous 
les contempler ou bien gare à la prison. 

a/é> 
Et os pauvre vicaire de Wasquebal t 
A lui, parce que c'est un ouré, o'esi quiuzâ 

jours de prisou sans sunla. Quel crime a- 
t-il commis. 

Il s déooifTé un commissaire {toujours 
aux) et oouiuiö messieurs les i aveu to neun, 
peuvent tout se permettre, tandis que las 
pauvres catholiques n'ont qu'à se laisser 
Wodre saus exier, oa distribue de 1s prisoa, 
et sans vergogne. 

C'est égal, uous verrous bien si la justice 
est aussi severe porr l'illustre M. Lejeuoe, 
maire de Wasquabsl, que pour M. earner- 
ïyuok. 

M le Maire ae décoiffe pas, mais il gifue, 
et il gifDe un prêtre maître dans son éKha«. 
Il y a bieu une diiTéreuce entre un soufflet 
st la geste qui décoiffa le commiaaaii e. 

Vous verres ceueutlant quo uu re socia- 
liste se tirera u très bau vusuuts da sa 
ln-'.-it'iventtite. 

OjusUcetl 

fé 
La semaine dernière IAS progressistes 

comme d'autres groupements puauauus val 
eu leur Congres. .»■»*- 

Ils prirent des ràmtBÛKmt tr*>s  rmpor- ?B*ißt, 
tar'1-, et nous y apploadjtsons. Nous sou-   " 
hsjtoD.s môme qu'ils aient Wen compris que 
toutes leurs risettes au Ma« s» las saova- 
rajimL pas. 

A la Un du Congrès il yssjt «aoquat. et 
au mofnent des toasU lVUMéHue impoela le 
souvegfr des bommes qoa sam para avait 
perdus, de M. Motte ea perte — 

Hoffe sommes, comma) M. liélioa, nsTf*is 
dsrvsfr notre maire resaplMé>ar It Çostdr 
A qui la faute ? Est-ea sWtfe fayÉ» à asjus 
canoliques. Le sétMSSSttr das Vosges ssssi- 
fete l'insinuer qusjsjd 11 dit «que M. Motte 
fut battu tant parla penMié de ceux quir 
avait défendus, que par la violence achar- 
née de ses adversaires ». 

Bh best. 1 nous ii'sdiiitsssoni point pareil 
l*ng»g«. Les catholiques ont fait tout leur 
devoir ; dans la lutta Ils fuient les plus dé- 
voués, et les plus* disaplniés. Il faudrait 
blau qu'on le reconnsfsse t 

Tout Roubalx lo sait, al. MoUe plus que 
tout autre s'en est rendu compte, la Fédé- 
ration républicaine pourrait bien le savoir 
et la reconnaître aussi. 

■Le) choral Ai*d*.«a s'est fait entendre 
hier, A la massa de midi, à Saint-Mari m. 

Le Kyrie, l'Ave Maria, VO Salutaris et 
l'hymne furent chantés avec grand godt ; 
le souei de la mesura et des nuances montre 
chez nos choristes un grand art musical et 
prouvent qu'ils sont toujours dignes de leur 
vieille et belle réputation. 

FéHcfiAt'ons & tous, au chef et au soliste 
en particulier. 

aujourd'hui A midi, à Saint-Martin, masse 
demandée par la Grande-Harmonie qui don- 
nera ses morceaux de Sainte-Cécile. 

Wen t?ain\vuyi taïupuuueurs,— La 
série co tünue. 

Le car, nouveau modèle, portant len«3l»>, 
descendait, dimanche vers midi* la rue de la 
Care, retour de Tourcoing .par les boule* 
vards. 

Le tramway &<> 390, ancien modèle, sa 
trouvait en ce moment A l'arrêt, à l'angle 
de la ruo du Oraud-Cbemln, attendant une 
uiauoeuvre d'aiguille qui lui permit de con- 
tinuer sa route vers Lannoy. 

Le waUman du 216, fixé sur le fonction- 
nement des freins actionnant les nouvelles 
voitures, prit sagement tes précautions et, 
à trente rnetres au moins, commença son 
mouvement d'arrêt. 

Mais, ujûuie ucUonné à une pareille dis- 
tance, lo fameux frein électro-mugnétique 
ne parvent pas A donner le résultat que le 
moindre frein, digue de ce nom, devrait 
fournir sur une dizaine de métras. 

De sorte que le tramway 21t»,vint tam- 
ponner le tramway 320. Le premier eut ses 
glaces d'avant brisées. Plusieurs dames qu'il 
véhiculait eurent une (syncope ; et la foule, 
irrité**, manifesta hautement son méconten- 
teintnt. 

Vite 1 le frein continu A air comprimé, 
s. v. p.l 

Valeur s.rrét*£. — Dimanche matin, 
vers 3 b. 1,2, les agents PeUt et lierkeurath 
oui arrêté, rue des äept-e?oats, Théophile 
Kairmckt18 ans, rattacheur à Herseaux, qui 
venait de voter une lanterne servant A éclai- 
rer les travaux en cours d'exécution place 
Je la Ko£se-aux-Cteeaes. 

Deux, individus qui accompagutuent Kei- 
rinck ont réussi A prendre la fuite. Mais le 
nneoooier les a dénoncés. Ce sont : Emile 
Deuomuck, 17 ans, rattacheur et VoJfet, dit 
Deck, IB aus, raUacbeur également, tous 
deux u Herseaux. 

X «lui le bidon? — Entendant frapper 
h sa porte, dimanche matin, vt>rs 8 heur*3S, 
M. Michel Réuéton, rua du Brondeioir, 43, 
«lia ouvrir et trouva sur le seuil de sa de- 
meure uu bidon contenant une dizaine de 
litres de lait, a la surtaxe duquel Qottaient 
des saoroeatix dn pain. 

Le bidon ne portait aucune marque. Quel- 
que mauvais plaisant l'avait sans doute dé- 
^viié lé. 

Cette singulière trouvai H s a été dâpéflée. 
au pöble de polica de la rue des Arts, où 
son propriétaire peut venir la réclamer. 

Etuatualwll «I«  RUMUls 

*CH0COtAT THOMAS fcïiï5S- 
Du 24 novelliere 

Mariagêê.— Henri DeèyItère, triaar da laine, 
rue Uu Caha, csur Larnouiii, 7, et Carouas Pias, 
Uaiaar-iaue, J uo du Üarhauj, ouux l>ucbat«let, i. 
— Georges Huudnn, douieitiq^uu, rue de Mau- 
beugs. courLoridin, 15, et Paltayre Rénaux, 
môme cour, 6. — Julien Vernraeiten. employa 
d» oommaroé, rne Valloa, 4S, et Jeanne Maes, 
m« Ma rang J. impaasa Duforeett. 14. — Qustave 
HytkUu» Us^erana S sLousuroa, et Marte Moraels, 
i .ufnMiéré. rue delà CoDléreaca, cour D#i>oo- 
iaro, 5, 

JVJU Baptiste M-ubron, eacolieor. rue Pierre- 
de Itouuatx, 205, et Gabnulle Quertiniez, coutu- 
rier». i-ueGaHimit-Përier, "£■). — Ctiarles Porta, 
uipiMiiar. ruo de l'Ermitage, -'8. et Gabrielte 
l'luiiiöncuurl, sans profession, rue de Flandre, 
.17. — Caarias Maaie. menuisier, rua de ia 
Paix. (ai. elAuLélie Uujardia, hatubroobeuae. r. 
SdbaatopoL tti. — Gueiave Lacieruq, peintre, a 
Croix, et Zétle Bauduia, repasseuse, rue du 
Fontenoy, 163. 

Jean Baptiste Uusart. maçon, rue de Tournai. 
IS, et Joanne Dei>e4, repasseuse, rue de Tour 
nu. — Pierre Cools, magasinier, rus Pierre-de- 
Houbaix. 7y, et sUaaotta Mary, trieuse, ni« de 
Üoueiae. euor tu Jean. — Jeaa Jtesaaa, sbauf- 
fuar-o^iiiiucteur, ùiaodo-Kue, cour Platal, lu. 
et Léome Vynck, niénagara. rue tioll'er.nu. i*i 
— Raymond Berte, ourdlâseur, rus N^budiodo 
nosor, 47. et Atudlia Uebosschère, piqQrtero, r. . 
Lalande 78. 

Léon iteourd, typographe, rue de Toulouse, 
41. et £Use Gôorsolii. rua de Toulouse, csur 
Masàrei, S- — A IcJ Andrlaux. roprévenuot u« 
coiQiu -rco, rua VduoanHon, KJ, et Virgiaie C JUI ■ 
maus, juurualséio,  rue Vaucaason. — Xavier 

Delmolte, 
— Séraphin Gloi 

*    cour 
ûri. 

ru* et eour Bernard, 18. 
■igaeuc.rue da Nouvaap* 

et V%iiouièiie Da- 
■ courLefatorre,». 

■ rue Basi 
MWiveui 
Poulain. 

«usa, irue 

. Léootiae Lefebvre, 
[4. —  Henri llatboa. 

,/SJ^gaîV* 
U 84« régiment d'infan- 

maioe  Balaux«  saè- 

«« Hilarion-Pra- 
__ saigneuse, rue Bou- 

vines, cour Ferret. 19. — François Viieghe. ca 
mionneuc rue Jacquart, cour Frère, 4, et Geor 

ru** aUaaaaeasaJUs« 
iplofé" de com»- 

merce, tM «Te lÖrameW, 44, st liéTéSie Evely, 
doubleusa, rue de l'Onunalet, impasse Balzac, 
86. — Edouard rWdeJ*.. fiietrr. rue Barbe d Or, 
impasse Vandenbueck. «i, et Maria P <ntier, la- 
ceuw», roeTur?ot. oour Vundamrue, '27. 

staxlmilisn Yzabaert. maçon, rue des Lon- 
ffuos-H lies. 101, et Melanie Decroiy. cabaretière 
oiêma rua, 103- - J.-*. J^alTaaw. tissaraad. 
me rte SmtMse. eour St Jean. 18. et démence 
Hoste, moulrnouse. même rue et cour, 19. — 
Nayoléon Dabendèr«. machiniste, boulevard de 
Metz, cour Duponchel, 11, et Coralie Quint, 
peiteneuse & Roubaix. — Paul Happe, lannenr, 
rué du Pile. '■&. aiMarie Vandoorae.journalière, 
me de Condé, cour Hespel, 7. 

Désiré Galtet, garçon de magasin, rue Béran- 
Îer. 11. et Clara Leafaot, rooulinsstse. ras du 

illeul, l&i. — Edouard Foubert, apprêteur, rue 
dea Pleurs, cour De*rrousaeaux, S9, et Mario 
Ùengier, soigneuse, même adresse. — Paul 
Thsrry, feub-our, rue de Dubylone, hû. et Marie 
Duclercq. 'isserande, rue de Sébastopol, 67. — 
François Demo), rattacheur, rue Deeréme.cour 
Dubois, S, et laéooUae Beuque, soigneuse, rue 
d'Aima. fort Wattel, b. 

François Rlteka. apprêteur, rue Lacroix, 14 et 
Colette Lambert, soigneuse, rue Delattra, eour 
äaint-J^sepii. )f>. — Isaac Bouquery. domesti- 
que, rue Fontenov, cité Flipo. 10 et Julienne 
vanwaelscapnet, cuisinière, boulevard d'Ar- 
mentiérea, 134. — Victor Dejade. ourdissaur. 
rue des Fondeurs, 28 et Fldéllns Verleyen, bo- 
bineuse, rue Louis Decotognles, oour Dei- 
fosse. 2. — Emile Deouyper. Usaarand. rué de 
la Perche, impasse Midi, 5 et alane Fierons. 
tlssersnde, rue d'Isly. 81. 

Du 88 
Naissances.— Oscar Defrennes,Grande Bue 

S, c. Lefebvre, m. — Yvonne Steeaweg, rue 
lanchemaflle. 
Décétt. « Maarice Hubosn, M ans, 62, rue Tri- 

onon. — Jeannette GoTaert, 7 ans, ras Blaa- 
cbemaille. 

■i M  J 
tassT'r» prospernSaTnDe ouvre aossl lDraW 

> ressac te à laquelle II apportera son eoneours) 
affectueux. Il salue m. «V Dulboit, le syox 
pathique ceoaelller eVarreodissameet. 
aX Duthoit, après avoir Ulloilö le, 

anTaots d* leur bonne esécuUou du chœur, 
exprime l'espoir qu'Us ,'attaaberont, eus 
•nui, au petit potager tsasllial. 

L eminent orateur rimenaat 4 l'iustellay 

WATTRELOS 
Paroleae  Saisit - M»*;îo«. —  Lundi 

26 novembre, i 8 heures, Obit du mois pour 
Carlos Duhamel, Hêpital ; 4 8 h. 1(2, Obit du 
mots pour Kuphraaie Dedeurwarder, Hou- 
zarde; é d heures. Servies de 4s classe pour 
Sophie Bohet, Plouys; à 9 b. iß, Obit du 
mois de 3e classe pour Théophile Lecomte, 
Vieille Pleoe. 

Mardi £7 novembre, * 0 heures. Obit paar 
la famille Lezaire-Salembier; & 8 heures, 
Obit pour les défunts des familles Van- 
menen-Flipot ; a 9 heures, Service de 3acl. 
pour Sophie Delvioquière, Saint-Liévin. 

I-« Su«venir PrawiÇtU«. — Hier, 
dimanche, le Souvenir Français de Wat- 
trelos, a fait célébrer Ea messe de 11 h. Ij2 
pour les soldais français décédés eu France 
et A l'Etranger. Une quête a été faite par 
MM. les Sous Offrciers. 

Uae foule nombreuse avait répondu A 
l'appel des organisateurs. Dans une courte 
allocution, M. l'abbé Bonnet, doyen, a 
adressé do chaleureuses félicitations à ces 
messieurs qui ont, chaque année, la bonne 
idée de taira prier pour nos soldats deoédés. 

Comme la musique municipale fêtait sainte 
Cécile et donnait son audition annuelle A 
l'église Saiut-Mcclou, M. le Doyen en a pro- 
fité pourdooner an exemple, aux mästeten*, 
la foi at ruéroïsioe da sainte Cécile. 

Les-morceaux execute* an 0*41« ctroons- 
tauce ont été très goûtés du publie. Nos 
musiciens ont été dédommages de leurs 
longues répétitions, par les félicitations 
qu'ils ont reçues A la porte da l'église. 

îv.vi TMK.L08. — Du 84 noTSmbre 190*. — 
Na Usine*. — Adrien Vauoraeynast, Sapin- 
Vert. 

Mariages — Leopold Lagrou, charron, et 
An+élie bossus, soigaenip — ^.-B. Qaateléln. 
caharetior, et ïïerrnance Castelain, marchande. 
--Arthur Noilens, «Iseerand, et Flore Joveaaax, 
bobiaeusa. — Jutes Kuysseoasrt, usaarand. et 
Angele Deronsart, édlucbeuse- - Louis Pape- 
aay, tisserand, et sfarle gpHeers, piqûrière. — 
Jean Ësquediu. reatreur, et Blias Bpnet, tisse- 
randa. — Hubert Da t boit, tiaaexand, et Hor- 
tense Lefebvre, contredame. — Edouard De- 
saine, appréasar, et Elise Tonneau, bobiaeusa. 

£rne«t Delchambre. liaseraid. at Zoé Def- 
rrenn * tisserand* — Gustave Degandt. tein- 
turier, jt Marie Doutrengae. bofiïnease. — 
Henri Daict-Lix, hemme da peine, at Flore Bris», 
tissorande. — Alfred Caves, peigneur, et Ro- 
maine Hen neu**e, trieuse. — Cyrille Codron, 
peigoeur, et Julienne Detaverniar. trieuse. — 
Qùsar Deâbartneuz, trieur, el Marie Motte, soi- 
geetise.— Gustave Nuttin, tisserand, et Flore 
Dumoulin, lourdssseuae. — Thavnls DelaUre, 
tisserand, et Dise Ualloz bobineuse. 

Décès. — Sophie Bohet, 76 ans, sans profes-, 
«ion. flouy. — Le istiue Moeyrroot, 1 an l|S, 
i'ouqutîi. — wOphia Dftlvainquiöre, W ans, mé- 
nagère, St-Liérin. 

CROIX 
l/OCavre dee aleretlei« onvesere. — 

La •*< luttes («tes du l'atrcle Sa.ut-Msrlia 
éluit cojiiu!e, dimanche s5ir, a l'occasion de 
la réuoiuu uuiiuulld de l'Œuvre des Jardina 
Ouvrière. ï.a fêle H iMhul■:. par un charmant 
cbœur suc les jardina,, aaecuté par des 
petiLs enfant«. 

M. l'abb'! r, Ju gui présidait, ayant à sas 
cAtes M E. Dulhoft, conseiller d'arrondlsse- 
maat, Mm, DeHene, prealdeotede l'Œuvre, 
etc., a dit couihien il était heureux de ooes- 

 k eeeiardin* ouvrier«, à droix, eaumer« 
les diffleuTïés da detaut, disparue* eieaWW 
«rtee su zèle de Mme la Presldeute et d{ 
ses dévoues oollaborxleurs, l'oauvre a ero» 
§ress* sensUtlement et actuellement 70 jar. 

ias possèdent leurs jardiniers, represent 
tant nu rendement annuel de 140 Cranes. 

ef.DuthoJt développe,avec son eloquence 
babitaelle, lu raisone qui ont provoqué l* 
oréetion de oes coin* de terre donnés *4 
eravailleur -» et dOBsM des explicabond 
Olaire* et prédise* tur las «utres œuvres qui 
s'y rattachent, tel'es que le cours de coup« 
et sous peu le cours de cuisina. Grâce 4 un 
don de Mme Lucie Faure-Goyau, le Comité 
se propose de donner à chaque famille, an 
moment d'une naiseene* 1* moyeu d* faire 
une fdie de famille. 

M. E. Duthoit salu« le jour od l'ouvrief 
sera devenu propriétaire de sa maisonnett« 
et de soc coin de terre. 

Cette conference fut très goûtée de a 
nombreuse assistance. 

Les artistes de IX P. de RoUbair ont olo- 
turé eette soirée par un Intéressant concert. 

I.» banquet annuel de 1* Chorale Ste- 
Gécilo a «u lieu, samedi soir, au Cercle Saist- 
Morlin, ton local. K la table d'honneur se 
trouvaient UM. l'abbé Debout, directeur du 
cercle, Camille Ferraille, president d'hon- 
neur, H Outriez, président de la Salnie- 
céclle; MM. J. Seloese et Henri Loaemte, 
aocompafrnateurs, O. Lechantre et Leveu- 
pla, musiuiens, «t I* represeotant de la 
Crotœ du Nord. 

Avant le repas, M. l'abbé Debout, indis- 
posé, s'est excusé de ne pouvoir assister au 
10« banquet de la Chorale ; il a voulu »pen- 
dant donner qeelquas conseils aux socié- 
taires et les remercier du dévouement qu'ils 
ont toujours apport* pour rehausser l'éclat 
des cérémonies religieuses et des fetes de) 
Cerole Saint-Martin, 

Il a profité d* la Wesen» de M H Le- 
comte, fun de* trois défenseurs de l'église, 
arrêtés, vendredi dernier, pour le féliciter. 

Le banqueta été servi ensuite. A l'heure , 
des toasts, le président, M. Dutriez, a re- : 
mercié tous ceux qui avalent accordé leur 
concours à ia Sainte-Cécile durant le coure ■ 
de cette année, et bu à la prospérité de la 
Chorale. 

M. Leveugle, an nom des invités, dana 
one poésie exquise, a fait ressortir le talent 
de cheque artiste, et pronostiqué des succès 
prochains. 

Le concert, auquel ont pris part tour t 
tour MM. Alfred Lecomte, Albert Dutriouji, 
Emile Dachet, S. D'Holne, O. Cuveiler, etc., 
a donné à la soirée un cachet artistique et 
très agréable. 

A rueaelra. — La Commission admi- 
nistrative de l'hospice, qui est, on le sait, 
l'objet d'une plainte pour se mauvaise ad- 
ministration, s'est réunie dimanche à il h., 
à l'hospice. Les vieillard* ont été interro- 
gés pendant leur repas. 

Aucune récrimination n'a été produite 
contre la directrice de rétablissement, natu- 
rellement. 

f.« Fnnfar* del Crdebet a donné, 
dimanche * midi, t ttt-Pisrre, sou audition 
en l'honneur de Sainbj Cécile. s- 

Sous la direction de M. Cb. Behielt, all* t 
exécuté une fantaisie de Meister, Halda, 
et une ouverture de Briffaux. La Bohé- 
mienne. Une très nombreuse assiétaoo* 
emplissait l'église. 

Le banquet aura lieu aujourd'hui lundi, i : 
6 h., au café < A1* Fanfare >. 

— e)   

WASQUEHAL 
Caliett  d'aaa.aa. oaTut A H. C«- ; 

merlynok. — Les personne* qui n'au- 
raient pas encore donné leur oOrasde pour ■ 
le calice d'honneur qui sera remis a M. Ce- 
metlyuok, condamné samedi è 15 jours de 
prison aans sursis, à son retour de la met- , 
ton d'arrêt d* Lille, tant priées  de la re- 
mettre avant mardi soir 27 novembre, à ' 
M. Fogt, au presbytère. 

IA Salnte-Cdeiie.   ->   La  fanfare d* j 
Waeouehal a fêlé hier, dimanche Serai* : 
Cécile. Après avoir assisté i la grand'messe 
où eil* a joué «es plus beaux morceaux, * 
elle a été rendre visite a quelques membre* ' 
honoraires, puis elle  s'est réunie  en un 
joyeux banquet, au Café de VEcluse, siège 
de Is société. 

A l'issue du banquet, un concert a eu lieu 
où quelques artistes et membres de la fan- 
fare se sont faiteppiaudir parleurs belles et 
amusantes déclamations. 

Imprudence d'enfant. — Quelque* 
enfant* jouaient hier, après la messe de 
9 heures, autour (Tun tombereau laissé en 
panne près de réglas*, et prenaient plaisir 
à le taira rouler. Tout à coup un enfant, 
Georges Dunslaeger, tomba malencontreu- 
sement, et un* roue lui passa sur les deux 
jambes. Par bonheur, il h* lut que légère- 
ment blessé et put vite regagner son domt- 
Cil«. 

Il serait h souhaiter que la Municipalité 
prît soin de ne pas laisser séjourner daa 
voitures sur la rue. 

t'OIaVST-LAXNOÏ -Ia.,a>ll«>l«fl 
du uouvea« Card. — Hier a eu lleo la 
cérémonie d'installation d* M- l'abbé Del- 
becque, ancien curé d'Ainfroipret, nommé 
à la cure de Forest. 

Toute la population était en fête; d* nom- 

LA MEUSE1 

Vous couTtmrMl encore, mon ami. da 
ait« heure lointaine où, vero a lia tiède et 

douce d'une brûlante journée u'otï, notre 
humeur iwrntete de vagabonds non* avait 
amenés, délicieusement las, dans l'humble 
■sjswii sTaja v4st»sre raeawn f Vou» sou- 
vient-il, surtout, de l'yuiotiou singulière 
dont nov* avons vjbri te lendemain, en 
contemplsot aans pouvoir nous en lasser, 
dés la tout petit jour, le bon Meuve ardao- 
•>eis qui semblait, dans son lit d'berbes et 
et d** cailloux, .r*é*tr*»r aver Je ffftee oou- 
ehatATite d'une belle Omtrje ft non réveil T 

Seuvenec-vottstDa: n le olaire ebambrette 
aux rideaux de mousseline Meuie, un vif 
rayon de soleil, perçant tes brouillards eu- 
corw amaesst* sur le vs.l-*n, nous tvaU pres- 
tement rots debout. Quo! joyeux gazouillis 
dans les vieux marronnier:-, loi.' us bfSatV* 
cfaea curieuses oovahissaj-tii no* or<»*4s*J 
•ouveftesl Quels arômes rxqitis les Qtiua 
violéea dans leur aummeil faisaiear Hotter 
partout ft cette minute presque relieuse 
qui nous appelait sur les riva« du Oeirvu 
recueilli! Tôt vêtus, d'un pas alerte, n »! i 
dejft pour l'étape matinale, nous avons de- 
•\a!ô sur las rudes palet* du port minus- 
eulew Et aous avous vu soudain, étale SOUH 
nos yeux dans sa majestueuse splendeur, 
te l*tv fubsu moiré qui s'allait perdre sur 
rh*jriz'.vi 

Un brouillard frrisâlrr* le couvrait encore, 
opnîis- parfois, quand IVITort du soieil pour 
«a» ddàairej la uuaUt se faisait plus tenao--. 
Itrt'S cîuHj des iDOiiuiguf.î, t-iajerceaient p**u 
A peu, et lUs-i hûvndel <», uu vol nrusqut* et 
contrarié, montaleut vers l'azur, gris*'«* 
d'r.ir  ,-ur cl  ü'iuexplicabe ailf^aaaa. i.-î 

lii « La t. Holler. — (•n|-imm- - 
As la ut."»- »IL :.'■<", t» L^iie. — Jfru . J »r. to. 

village reposait encore ; timidement, quel- 
ques bruits d'éveil s'y succédaient bientôt : 
le chant hardi d'un coq. l'aboi d'un chien 
vigilant, et, tout ft coup, le pas rapide d'un 
pauvre homme qu'entraînait déjà vers la 
ville prochaine le souci de quel qu'affaire. 

Nous ne pouvions uous arracher à la con- 
templation du fleuve paisible et fier. Et ce 
n'était point le seul prestige d'une belle œu- 
vre de Dieu qui pesait sur notre Ame et sur 
no« saos Je ne es.* quai Indéfinissable 
atmosphère d'intime bonté, de vaillance 
humble, d'existence laborieuse et droite 
semblait émaner de nette grande masse li- 
quide que l'être pensant ne troublait pas eu- 
eore de son agitation inquiète et vain*. 

Quand nous nou* fâmes mis en route ; 
quand, allègrement, nous entreprîmes !'»**'- 
ealade de oette baute oroupe boisée par la- 
quelle noua devions atteindre l'Incertain gîte 
vespéral, que nous nous faisions une glo- 
riole do ue jamais fixer ft l'avance, rappelez- 
vous, inun ami, rapruMex vous comment la 
Mause, blftn qu'en* fût souvent Aaehén per 
des massifs d'.irbrra ou par les nvtours de 
la nature et ()•*. I» route, nous Hocompegnait 
fidèlement de sa présence sensible ou devi- 
née de sa ohansuu grave ou serain**, et du 
el'iruHment nunhdentiel de se* millo* petite* 
vsKUf« amiee... 

Il semblait parfois qu'ail•• "û\ disparu, il 
SfiobltMt qu'une illusion eeijle nous en avait 
iMvu.lé tantôt les méandres capricieux... 
Mais non I car voici qu'une éelelreie dans 
la fbr*M. voici qu'un orophnt du chemin eu 
oerniclie faisattmt ra^amitre les laui**s d'ar- 
gasul, inaiulenatjt dliiimlssautes de reverb^- 
r>ir lo ritiiail ; H! ss**aMasi ulurs nous la KO*I- 
bons ijiaxlpssjsi SsSxTrt'11"" "1 aura de notre 
route, I« bwiiu M^>«e aux ro«rn>ix eli'iu- 
t<i!tis. aux g(>ulil!**s !)- ur^it- M noiiitiHani wur 
su« bord*, n \H voix nsyal^riej**;, évuoatrie* 
d.« Inv its ardeur et éa nairmle émiillon ! 

J .1 aouvant, ttaas i**« I-MIK noetalsjtqitef 
.1 « i>. > »»>'• «ob », f M !  w« le < U >,H' 

h    .. ■ ■  i ■ i        *       -•■. M il 
rai*f*)i a**a  fji i Mtutl  <ui  %iu*^ 

spontané que l'autre jour, comme je termi- 
nal*, non saas regrets, la leeture <run livre 
trop peu connu, et déposé depuis de longs 
mois, sur ma table encombrée, par une sol- 
licitude intelligent-* et amie, a La Meusa >, 
c'est le titre simple, éloquemment «.impie, 
oboisi par M- J- Balier, pour résumer «t 
comme « aiguiller » l'ensi-mble de* adora- 
bles souvenirs d'enfance qu'il s'est avisé de 
nous raconter. 

J'Imagine Id non pas Pnstrvre pressée ifun 
débutant bien doué, non pas la mise au point 
hâtive et facit», par un artiste arrive, de 
notes ayant longtemps dormi ai tombeau 
d'uu tiroir oublié : nop, c'est uiulût i" tivr<* 
synL.iétique d'une existence. L'auteur, jeune 
enrore, peut <Vre, a déjft l'expfrieocd tout 
en ayaotgardé le fou. Ha longuement et 
amoureufj-inent écrit oes pag*s qu'une vie 
ardente anime et enflamme. S'il verse, un 
jour, en des pages nouvelles quelque nou- 
vel afflux de sensations et da rOvos, et de 
nobles Idées, réussira-t Hun po^tqepo prose 
aussi parfai terri fit artiste rttns sa slmpucUé, 
eussi émouvant <-t aussi pOnétr«at T J'os* ft 
peine I«* souhaiter,.. 

Hien qu'il n'ait pas cherché, sans dont?, 
A s« montrer ici le poutre précis et liçallst« 
de sa term mosnne et du fleuve ';ul en ré- 
sum« toutes tes beaut-'* *H toutes les forte« 
▼erMis. ^f. !îel!**r s'eft inc uiscictament ré- 
v.lfé eomme un paysagiste hors Hg u\ La 
délicatesse, la couleur, les uuanci-s >n*al- 
Stssables qui tr.ihitsent le* p!us s. ■ 
llrsnoe*. et le rlon merveilleux de aytnboli 
spf le* Aires par l-s rlios»»s, ut rflluî de tra- 
dn'ro av"n une perjétraltoo discrète mai1: 
tr*« ai^r ' Immort-I d« la na.turt*, 
vetll — iotarttsMns redouter i1**tra trtjt.v 
d'admiration tron afcda - votfé I». *, prv 
mlaras earaetéristi rue* do c*> talent sobro et 
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saut qu'il a ùû passer de loogi jours à la 
contempiiir, ft l'écouter, je dirai môme ii 
causer avec *ll* ; U la connaît à fond, il a 
reçu ses confldaac**. Il a uoUi le ohant da 
ses ondes et les mille nuances que uurant 
daus se* eaux l'aurore st le crépuscule, lo 
flttiuboi'uneot du uraud jour et I* olair-obs- 
cur de la nuit. N JUS suivons avec a** yeux 
le vol en flèche ou en rond des oiseaux fa- 
miliers du Ueuvo • avec ses rawui nous écar- 
tons les roseaux de s*s bords, nous fouillons 
les buissons qui plongeât leurs racines dans 
son cours, nous cueillons los fleurs semées 
duel* les prairie* qui se fécondent ft la ca- 
resse de ses vagua*. Il se reueoatre duos 
ces payseg.'S. qui s'^paoeheotdoucement et 
largement comme JJS nappes liquide*, des 
paffHsd-Miûieuaemeiit fraîchas et poétiques... 

L'oxceptioanet, eu vérité, est que ce 
peintre, si précis et si Adèle observateur 
des moindres teinte., ft noter dans ses 
paysages, ait su demeurer poète et moraliste 
d J U fucoa ia plus naturelle et la plus aisée. 
r. »te Meuse, qu'il Jette sur sa* toiles, toute 
rntsseiante d:* vérité, avec quel art insiauaut 
et seuf de tout apprêt, de tout procédé arti- 
ficiel, Il a su en faire un Cire symbolique, 
mais vivant el puipitaut, uu être doué d un« 
Ai e 'd comme d'une peuséu agissante, qui 
tritarvient cqustamment dans le récit, qui 
péi.Hra et actionne l'âme mâme du prlii- 
t-ipal ii 'ros de ce* aventuras si humaines »t 
<i >o:i h into*!»uommeuu lejt moUv imprcs- 
«wrjrrisit, — 'il si naturel qu'il,ou est altun- 
du, — U Meuse, éiucatrico de bon 14 et de 
c i'irsg , re»itre'eii S'ôneà chaque mluute, 
-•Ù i" "n I bal plus fui'UÛ chaque 
«i-■: nid« itilr se déplio u:;« corolle nouv«.*tle 
ri cette i aturt pureqt noble, ^cbaqushuurl 
aussi, dur ou rvconfvrtant, que sun jeuue 
esprit raçoft d* la vio. 

Oui, oha.iuS  fuîs  que   lg  pettt enfant du 
I   .   fli   r ' ■:■ •.    eu 3u::ililU, BOBH] 
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eêarité et la fut, «'élève ft la vaillance mo- 
rs lu dominatrice de taute infortune, — 
chaque fol* dene qua Chariot Grade se 
trouve sux prises avec quelque difucuité de. 
l'existence, la misère assise au foyer p*-' 
terael, 1* méchanceté, la cupidité ou l'injus- 
tice des bommes, l'aigre morsure du tra- 
vail, ou le plus atroce et plue mystérieux 
problème du malheur qui pèse sur les déshé- 
rités de la terre, chaque fois qu'une tnllo 
émotion faglt*, voici qu*spparaft le bon 
fleuve aueu*iral, conseiller d'amour et d'es- 
pérance... Taniût nou* le voyous sombre 
ai. Uutùt ensoleillé ; taulot il surgit cristal- 
lisé par l'aube, el lauiûl velouté par la nuit: 
mais lui-niéiiie demeure évocaleur seule- 
meot d'uno uiujeslé plu* sacrée, reflut d'une 
grandeur plus ôLernelte, et, pour tout dire. 
upt>e. analogique de la toute-puissante 
Bouté créntriiie... 

il. Cibriei Aubray, dans uu* excellante 
»Uude qu'il a faite de La Meuse, au Mois 
lUlii-uii'tt* a bum otwisi lo paa^age qu'il a 
vuu.u citer comme réunissant, harmonleu* 
8em<3ut fondu», les éléments principaux qui 
coocournnt ft la benut'* plastii|ue et à la 
haute sfgniûcatiou morale de retW uauvre : 
musique caressante du poète, taua^aaso 
profunde pour les déshérités, souvenirs in- 
times, et, unthi, le vol, par dessus celte 
M« use luisante, d'une pensée divine qui sou- 
lève 1 ému vers le sacrifice. Celle page, ci- 
tons-la donc après lui. Ch .rlol Gr&la, ayant 
trou vu dans uu pauvre ipdut Uiabie iullrme 
«1 m-ipr.sé, surnommé l'Asticot, uu être 
plus (Bible ni plus ebnndonné quelui-uiéine, 
s'ou est constitué le protecteur el l'ami. 
Mais nou* SuiXUnae à la pago dernière de si 
jtiUiie u«.>.ii.ûc. U'atirlêt a entendu l'appel 
d'iiue voix secrète «ui, tout»u fond de lui- 
uiù.tie, n ii.uraiure car Ut De magique pa- 
ru!*, laque! I**, brun simple pâtre, suflîl h 
i'u.i'i Uo p's-ilour u bowma*... Ki voilà qu'il 
li: fiiu. uieu se sépiis'T du « pauvre Aali- 
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« Chaque mot disait son besoin de trou- 
ver un peu de tendre***. Sa misère le pous- 
sait dans I* rayonnement de la charité de 
l'ai'ûtre. IL'Asticot, i* pauvre ver écrasé, se 
tournait d'instinct vers la lumière, la cha- 
leur, la vie. 

« Soudain, comme nous entrons dans la 
prairie, il s errate : — Maintenant, sans 
doute, c'est oui ? demande-t-il, je ne te 
verrai plus T ... 

« Sa confidence plaintive m*a fait prendre 
une plus Terme conscience du chemin ou je 
vais entrer. N« doit-il paa me Nmeeer au- 
près d'Armand, parmi les êtres lamentables 
eomaselui T 

— Non, c« n'est pas fini, nou* nous re- 
terspus... Au revoir t 

« Lit, après l'avoir quitté, je mo retourne 
pour le regarder encore'. XI me «embla qua 
je ne lui al pas dit tout ce que sa miser« 
avait besoin d'entendre. Je le rappelle. Il 
est trop loin d«jè, il ue m'entend plu*... j* 
continue de le suivre de* yeux. Je sena quf 
mon départ ajoute une souffrance & sou 
abandon, et ma pitié pour lui s'augmente à 
mesure que sa silhouette maigre ut dégin- 
gandée décroît sur la blancheur de U 
route.., 

« Tai pris A travers la prairie le sentfar 
où l'été dernier j'ai passé. Oa a coupé lea 
fuios. Déjà Vherbe repousse, son lustrx 
s'avive. Les vois d'hirondelles décrivent d* 
grands cercles autour de* bétes qui pâtu- 
rent. La Meuse coula nonchalante. Le deuil, 
l'effroi de ia bataille, le désarroi des vil. 
lucres, ta nécessité de trouver du pain et *X 
rel'tUir un glus, ont chassé les hommes d« 
la plaine. Ce fleuve désert a ooutiauô d« 
router ses «aux, et, dans ce délaissement« 
sa rive s'est refait une jeunesse. L'épins 
uiu.-.j et le mûrier, U viorne cotunneu** et 
le ti'oèn« out enchevêtré davantage leurC 
muieaux, poussé mîmu en certains *P'< 
diuil* leur approche jusque sur le sentier. 
Le* iris érigent leurs glaive*,   les   néou» 

bar* ciivalii^etil l'eau, les plantains lui 
fJut un ourlet plus large da V«*V'üXS> A, 


